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DÉTAIL  GÉNÉRAL, 


Vu  Combat  Naval  entre  le  Comte  DE  Grasse  Ù C Amiral 
RodNEY  , entre  Sainte  Lucie  & Tobago  ; quil  y a eu  un 
Combat  des  plus  fanglants  pendant  tefpace  de  fept  heures  & 
demie  ^ de  la  première  attaque  du  du  mois  dernier  lySi  ^ 

mais  les  ténèbres  de  la  nuit,  ayant  fait  cejer  le  combat  , tant 

de  part  que  d'autre  ; mais  des  Généraux  jaloux  de  leur  gloire  , 
; & intrépides  yfe  font  obfervés  au  point  que  let  deux  Armées  ne 

fembloient  plus  qu  une  ; le  feu  devint  fi  opiniâtre  , ^ f[  J’ 
dirigé  y que  l' Amiral  Rodney  a pris  la  fuite,  , , v 
SuppUmnt  à U Ga\&tu  du  Vendredi  lO  Août  tySt. 


’Armée  lîu  Roi  commandée  par  le  Comte  de  Graffe  , a voit  attereé  fur 
^la  Martinique  le  i8  ; ce  même  jour  , dans  l’après-midi , on  apper^at 

une  decouverte  de  l’Armée  ennémie.  i • ut  ^ 

Le  Général  apprit  à huit  heures  du  foir  , que  le  Fort- Royal  etoit  bloque 
par  dix-fept  Vaiffeaux  Anglo  s & cinq  Frégates  ou  Bâtiments. 

L’Armée  Françoife  pafla  ia  nuit  fur  les  bords  , par  le  travers  de  la  pointe 
des  Salineres;  le  lendemain  au  point  du  jour  , elle  fit  route  avec  le  convoi 
pour  le  Fort- Royal , & à onze  heures  6c  demie  les  deux  Armees  furent  à 
la  portée  du  canon  ; le  combat  s’engagea  , & le  Comte  de  Grade  donna 
ordre  au  convoi  d’entrer  au  Fort- Royal , pendant  que  les  deux^  Armées- 
combattbrent  Daqs  le  fort  du  combat , les  ennemis  obligés  de  ceder  , for- 
cerent  de  voiles  pour  fe  fauver  ; l’Armée  Françoife  les  pouriuxvit  jufqu  à 

trente  lieues  dans  l’oueft  de  Sainte  Lucie.  . , , r • i i ut  > 

Le  fieur  Fournier  , Lieutenant  de  Vaîffcau , eft  mort  de  la  fuite  de  la  ble.» 
fure  qu’il  a reçue  dans  lé  combat.  : ' 

Le  fieUr  de  Perigny  ^ Garde  de  la  Manne  , a eu  le  bras  gauche  emporte. 
Pour  ce  qui  eft  des  autres  tués  8C  bleffés , ce  feroit  inutile  d en  faire  ici 

le  détail , il  en  fera  fait  dans  le  bulletin  fuivant.  • i n ii  ' 

Auffi-tôt  que  le  Comte  de  Grade  fe  trouva  réuni  au  Marquis  de  Bouille  , 
Gouverneur  général  de  la  Martinique,  ils  concertèrent  enferable  une  expe- 
étion  contre  l’Ide  de  Tabago;  mais  afin  de  mafquer  celte  opération,^  de 
détourner  l’attention  de  l’ennemi,  il  fut  convenu  qu  on  feroit  une  raylle  at. 
taque  contre  Sfinte  Lucie  , avec  quinze  cens  hommes  eixibarqucs  tur  des 
bateaux. 
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gros  Hier  de  Sainte  Lucie  ; le  canon  de  rennemi  ne  fit  aucun  dommage 

n’occafionna  aucune  perte. 

A deux  heures  les  Troupes  étoîent  à terre  & les  bateaux  fous  voiles 
l’Armée  navale  au  vent  de  Sainte  Lucie,  protégeoit  rexpédition.  La  Garde 
fut  furprife  3 la  Sentinelle  tuée , ScTonpiit  un  Officier  U 94  Soldats  qnt 
bccupoient  le  Bourg  du  jgros  Illet. 

.Xe^Jylarquis  de  Bouille  inilruit  de  la  poUtion  des  ennemis  , qui  avoient 
lepUé  tous  leurs  Poftes , & s’étant  affiiré  que  le  Morne  Fortuné  ne  pou- 
Voit  ^tre  enlevé  , parce  que  l’ifle  avoit  reçu  600  hommes  de  remfort  depuiS' 
îlewx;}ours,  fit  rembarquer  fes  Troupes  la  ouit  du  ix  au  ij  , au  non>bre 
|3e  1500  hommes  , nWIaîflant  que  deux  qui  s’^étoient  égarés  dans  l’ifle 
èc  ebimenant  iio  prifonniers, beaucoup  de fufils,  habillements  , 
ç JL’Armce  navale  de  France  crpifa  julqu’au  au  vent  dé  Sainte  Lucie 
«lie  revient  au  Fort-Royal  ^ le  Marquis  .de  Rouillé  s*y  embarqua  avec  3000 
jiommes  î le  if  elle  mit  àla  voile,  Ôc  le  jo  âu  matin  elle  fe  trouva  au 
reot  & à vue  de  Me  Tàbago.  . . 

On  fignala  des  Vaifléaux  ennemis  au  vent  , -c’etoituné  divifion  de  fix 
VaîfTeaux  , avec  autant  de  tranfport , qui  portqient  du  fecdurs  dans  ^tte 
Me  ; cette  dlvifion  fut  chafféc  par  FArmée  ; on  ns,  put  joindre  qu  une  décou^ 
verte , qui  fut  prifc. 

Aprèfr  cette  derniere  attaque , Ton  mit  pied  à terre  dans  Fille  de  Tabagov 
©n.pourfuWrt  l^nnemi  pendant  une  journée  entière;  la  chalewr  étolt  excef- 
livè  ;Ie  terrein  très-diffiçde  étoit  plein  de  Soldats  An^ois  qui  y reftoient 
inofts  ou  excédés  de  fati^u'e. 

Le  Major  Ferghaffon  , Commandant  général  de  Fille  de  Tab^go  , capitulai 
alors  ; & le  a Juin,  le  GouYerneur  6c  la  Garnifon  mirent  bas  les  armes  , 6c 
dépoferent  leurs  drapeaux. 

On  n’a  pas  encore  un  détail  exaâ  des  effets  d’artiirerle  ; on  effime,  quM 
doit  y avoif  ‘50  pièces  de  canon  de  |y-os  calibre  , y pièces  de  can^pagne 
de  4 , 1 obiifiers  defonte.  . . 

Le  Sol  de  l’Me  efl  excellent  ; on  y compte  60  belles  Sucreries  y beau-5 
fiOup  d’Habitations  en  coton,  en  indigo , r j 4 10000  Noirs. 

Le  4 de  Juin  , l’  Armée  navale  ennemie  fut  hgnalée  au  vent  de  . Me  de 
XabagP  ; lé  Comte  de  Gral&qpl  étoit  ifeire  débarquer  les  effets 

6c  les  vivres  pour  la  Garnifon  à lâiffer  dan^fj’lfle  ; fit  fur  .le  efaqm^  .^ppa^ 
reiUer  les  Va  ffeaux;4e  jf  , il  rencontra;  l’Armée  Angloife,  forte  de -ii  à 14. 
VaiffeaiTiX  , à la  diffanee  den  à 3 lî|ïues;'il  fit  revirer  de  bofid  vent  de^yent, 
pour  s’approcher  de  celle  de  i’eçneml;.,  6c  lui  préfenta  le  combat  mais; 
VAmiral  Rodney  refafa  tout  engag  . : , : 


Pirmis  liTtiprimcr  & 'diJlrtbuW  à Paris  ce  Æiâ  lySiiy 
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